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ENJEUX DU POUVOIR

Richard Cœur de Lion : 

un roi entre histoire et légende…

ENJEUX DU POUVOIR

Richard Cœur de Lion : un roi entre histoire et légende…

Objectifs

Étudier le traitement d’un personnage historique médiéval dans la légende de Robin des bois à travers différentes œuvres cinématographiques contemporaines.

Thème HDA : Arts, Etat et pouvoir (mise en scène du pouvoir)

Notions HDA / Français : Analyse de l’image mobile, notion de plans, de valeurs de plan, de champs / contre-champs, travelling, panoramique, rappels sur le schéma narratif, notion d’ellipse narrative, etc.

Œuvres :

- Les Aventures de Robin des bois (1938, réalisé par Michael Curtis et William Keighley, avec Errol Flynn et Olivia de Havilland)

- Robin des bois, prince des voleurs (1991, réalisé par Kevin Reynolds, avec Kevin Costner)

- Robin des bois (2010, réalisé par Ridley Scott, avec Russel Crowe)

Étape 1 : Recherches préalables par les élèves sur Richard Cœur de Lion et Robin des bois

Recherches sur Richard Cœur de Lion

1. Quelles sont les armes (le blason) de Richard Cœur de Lion à partir de 1198 ? Imprimez ces armes ou dessinez-les.

2. Pourquoi certains surnommaient-ils Richard Cœur de Lion « Oc e No » ? Que signifie ce surnom ?

3. Lors des Croisades, quel acte de barbarie Richard Cœur de Lion commet-il lors de la chute de la ville d’Acre en juillet 1191 ?

4. Par qui Richard est-il capturé à l’automne 1192 ? Où est-il emprisonné ? À quelle date l’empereur Henri VI le libère-t-il ? À combien s’élève sa rançon ?

5. Où Richard repart-il après sa libération ? Qui fait-il son héritier ?

6. Où Richard Cœur de Lion repart-il en mai 1194 ? Pour combattre qui ?

7. À quel endroit Richard Cœur de Lion est-il mortellement blessé ? De quelle manière ? À quelle date meurt-il ?

8. Qui était Robin des Bois ? Quelle est l’origine de son nom en anglais ?

9. Dans des documents historiques de quelle époque trouve-t-on mention de ce personnage ? Par conséquent, à quel siècle a-t-il vraisemblablement vécu ?

10. Robin des bois a-t-il vraisemblablement pu connaître Richard Cœur de Lion ? À quel siècle leurs histoires ont-elles été rapprochées ?

Les élèves pourront trouver la plupart des réponses sur Wikipédia :

Pour Richard Cœur de Lion : 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Richard_Ier_d'Angleterre
http://fr.wikipedia.org/wiki/Mort_de_Richard_C%C5%93ur_de_Lion
 Pour Robin des bois : 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Robin_des_Bois
Réponses

	1. À partir de 1198, Richard Cœur de Lion adopte ce blason de « gueules (nom héraldique donné au rouge) aux trois léopards d'or », qui restera le blason des rois d’Angleterre jusqu’en 1340.

2. Richard Cœur de Lion était parfois surnommé « Oc e No » (ce qui signifie « Oui et Non ») en raison de sa tendance à changer rapidement d’humeur !
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3. Lors de la prise de la ville d’Acre (en Israël) en juillet 1191, Richard Cœur de Lion fait massacrer 3000 prisonniers musulmans.

4. À l’automne  1192, alors qu’il revient des Croisades, Richard est capturé près de Vienne par le duc Léopold V de Babenberg,  qui l’emprisonne à Dürnstein (faire le lien avec la chanson étudiée en musique : Ja nun hons pris). L’empereur Henri VI le libère en 1194 contre une rançon de cent mille marcs d’argent.

5. Après sa libération, Richard Cœur de Lion retourne en Angleterre et fait de son frère Jean son héritier (alors que ce dernier avait comploté contre lui !).

6. En mai 1194, Richard repart en France pour défendre la Normandie (alors territoire anglais) contre les attaques de  Philippe Auguste, le roi de France (son ancien compagnon de Croisades).

7. Richard est mortellement blessé le 26 mars 1199, lors du siège du château de Châlus (en Haute-Vienne) : un carreau d’arbalète tiré par un chevalier (Pierre Basile) vient se ficher dans le haut de son épaule gauche, à la base du cou. Le carreau est enlevé, mais la blessure s’infecte et se gangrène. Richard Cœur de Lion meurt onze jours plus tard, le 6 avril 1199.

8. Robin des bois est un héros du Moyen-âge anglais : d’après la légende, c’était un brigand habitant la forêt de Sherwood,  qui détroussait les riches pour redistribuer ensuite le butin aux pauvres. Son nom vient de l’anglais rob in hood, c’est-à-dire « celui qui vole (dérobe) encapuchonné (avec une capuche) », et non pas Robin Wood  (« Robin des bois » > à cause de la paronymie de hood – « capuche » avec wood – « bois »)

9. La première mention d’un certain Robehod date de 1228 dans un document judiciaire : un parchemin mentionne qu’il a été mis en prison pour non-paiement d'une dette. Par conséquent, Robin des Bois a certainement vécu au XIIIe siècle.

10. Robin des Bois n’a vraisemblablement jamais connu Richard Cœur de Lion, qui n’est jamais revenu en Angleterre depuis 1194. Leurs histoires ont été rapprochées beaucoup plus tard par les auteurs littéraires, à la fin du XVIe siècle.

Étape 2 : Présence du personnage de Richard Cœur de Lion dans les trois films étudiés
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Le professeur pourra éventuellement partir de ce que les élèves connaissent de la légende de Robin des bois, notamment grâce au dessin animé de Walt Disney (1973) qu’ils auront peut-être vu. Le but est de faire une sorte de brainstorming pour identifier les différents personnages (Robin des bois, le prince Jean, Lady Marianne, Petit Jean, Frère Tuck, etc.) et resituer l’histoire de manière générale : avec ses compagnons, Robin lutte contre le prince Jean qui cherche à profiter de l’absence de Richard Cœur de Lion en Angleterre pour s’emparer du pouvoir. Le retour final du roi légitime permet de rétablir l’ordre dans le royaume.

Le but est ensuite de faire réfléchir les élèves sur le rôle différent donné à Richard Cœur de Lion dans le schéma narratif des trois films étudiés. Dans les deux premiers, le roi est une sorte de deus ex machina qui apparaît seulement à la fin, comme dans la légende traditionnelle : dans le film de Michael Curtis et William Keighley (1938), il participe un peu aux péripéties et constitue surtout  l’élément de résolution ; dans la version de Kevin Reynolds (1991), le roi ne participe même pas à la résolution mais apparaît simplement dans la situation finale, et de façon très anecdotique, pour clore le récit. Dans la version de Ridley Scott, en revanche, il apparaît dès la situation initiale et meurt assez rapidement : contrairement aux deux versions précédentes, l’élément perturbateur n’est pas l’absence de Richard Cœur de Lion en Angleterre, mais sa mort à Châlus en 1199. La version de Ridley Scott présente donc un visage de Richard Cœur de Lion bien différent de celui du « sauveur » tant attendu…

Étape 3 : Analyse d’extraits des Aventures de Robin des bois de Michael Curtis et William Keighley (1938)

N.B. Les élèves risquent de réagir immédiatement à l’aspect « vieillot » du film. Il faut leur préciser que l’œuvre date de 1938 et utilisait alors une technologie révolutionnaire : la caméra technicolor trichrome (mise au point par Herbert Kalmus en 1932), qui permettait de filmer tout en couleur ! Cette époque est d’ailleurs appelée « l’âge d’or du technicolor », celle où les films en couleur vont définitivement supplanter les films en noir et blanc. Ce progrès technologique a d’ailleurs une incidence sur l’esthétique générale de l’œuvre : les chefs déco d’Hollywood y représentent en effet un Moyen-âge très chatoyant,  avec des costumes aux couleurs vives et voyantes… parfois au détriment de la fidélité historique !

Suggestions

Si le professeur dispose du DVD, il peut préalablement montrer aux élèves plusieurs extraits courts (entre 2 et 3 minutes) :

• Le générique et l’introduction du film (00:00:00-00:02:37), qui permet de situer le récit dans son contexte historique : capture de Richard Cœur de Lion à Vienne en 1192 par Léopold d’Autriche, et les manigances du Prince Jean. On peut également faire réfléchir les élèves sur la signification, à la fin de la scène, du vin renversé (mis en valeur par un travelling
 avant + panoramique
 gauche descendant) : il s’agit peut-être d’une sorte de « présage », et les plans du prince Jean risquent d’être contrariés…

• La première apparition de Richard Cœur de Lion dans le film (01:11:48-01:14:40).

Questions aux élèves :

- Qu’est-ce qui montre que Richard et ses hommes veulent passer « incognito » ? 

Ils portent des robes à capuche (faire remarquer aux élèves que les couleurs sont très « discrètes » !) et Richard cherche à dissimuler son visage à l’arrivée de l’évêque. Ils refusent également de dévoiler leur identité lorsque l’évêque la leur demande un peu plus tard.

- Comment l’évêque se doute-t-il qu’il s’agit de Richard Cœur de Lion ? 

L’évêque comprend qu’il s’agit du roi lorsque l’un de ses hommes l’appelle malencontreusement « Sire »…

- Pourquoi l’évêque part-il précipitamment ? Que va-t-il probablement faire ?

L’évêque quitte l’auberge pour prévenir le prince Jean de la présence de Richard en Angleterre…

- Pourquoi Richard Cœur de Lion recherche-t-il Robin des Bois ? À votre avis, comment va-t-il s’y prendre pour le retrouver ?

Richard a déjà entendu parler de Robin des bois (« Toujours ce Robin des bois, Sire… ») et le recherche : c’est en effet le seul à résister au prince Jean… Comme l’évêque s’est fait détrousser sur les routes dans les environs de l’auberge, on peut imaginer que Richard et ses hommes vont jouer les « appâts » pour attirer le voleur de grands chemins…

N.B. Peu de choses à dire sur la réalisation de cette scène, somme toute assez académique. On peut toutefois faire remarquer aux élèves une vue subjective (01:14:07), lorsqu’un des hommes de Richard espionne l’évêque derrière la fenêtre…

• La rencontre de Robin des bois avec Richard Cœur de Lion (01:21:51-01:23:53) : le plan du roi Richard fonctionne et Robin, qui ne le reconnaît pas, cherche à le dérober...

- On peut tout d’abord  faire remarquer aux élèves que le réalisateur cherche à dédramatiser et à idéaliser l’acte de Robin des bois, alors qu’il s’agit ni plus ni moins d’un racket : la musique est  légère et guillerette, notamment lorsque les hors-la-loi jaillissent de leur cachette, tels des diablotins de leur boîte ! Aucune parole agressive, ni geste menaçant : le dialogue se fait avec le sourire, et Robin insiste plusieurs fois sur  le fait qu’il va distribuer cet argent aux pauvres : il agit ainsi par altruisme ! Richard en outre ne paraît nullement impressionné et sourit béatement sur la plupart des plans. Il semble d’ailleurs accepter de donner la moitié de sa bourse, mais ce geste n’est montré dans aucun plan. Enfin, connaissez-vous beaucoup de voleurs qui invitent leur victime à dîner ?

Question aux élèves : 

- Comment Robin des bois critique-t-il la politique de Richard Cœur de Lion ? Quelle est la réaction du roi ?

Sans savoir qu’il s’adresse au roi en personne, Robin blâme Richard d’avoir quitté l’Angleterre et condamne les Croisades puisqu’elles ont privé le pays de leur souverain.  Il s’agit d’une critique extrêmement grave à l’encontre du pouvoir royal, de l’église, (et indirectement de Dieu lui-même !) impensable au Moyen-âge. Pourtant, Richard y répond avec le sourire : il est présenté comme un souverain idéalisé, qui sait entendre les reproches de ses sujets…

- Le roi est mis également en valeur par la réalisation. Par exemple, au tout début de la scène, lorsque Robin le salue du haut de sa branche (« Salut Monsieur l’Abbé ! »), on aurait pu s’attendre à ce que le plan suivant montre le roi vu de l’arbre. Mais cette plongée
 aurait pu donner du lui une image fragile, vulnérable. Dans le plan suivant (01:21:06), le roi est au contraire filmé en contre-plongée4 sur son cheval, ce qui donne de lui une image imposante : même attaqué dans la forêt, Richard ne se départ pas de sa majesté !

• Richard Cœur de Lion révèle son identité à Robin des bois (01:24:19-01:26:12) 

Si le professeur ne dispose que de cet extrait vidéo, il convient bien entendu d’expliquer la situation aux élèves et de leur résumer la scène précédente.

Questions aux élèves :

- Quelle nouvelle importante l’homme de Robin (Blaise) amène-t-il ? Comment l’urgence de la situation est-elle montrée au spectateur ? 

Blaise informe Robin que Richard Cœur de Lion est de retour en Angleterre et qu’il vient d’échapper à un attentat ordonné par le prince Jean. Le réalisateur montre que la situation est urgente en commençant la scène par un plan large, montrant l’arrivée d’un cheval au galop et franchissant un obstacle. Le personnage de Blaise, apparemment blessé, parle à peine descendu de selle…

- Quels ordres donne immédiatement Robin ? Pour quelle raison ?

Robin ordonne à ses hommes de partir immédiatement à la recherche du roi « pour sa propre sécurité » : il faut en effet de le protéger du prince Jean.

N.B. On peut faire noter aux élèves la manière dont le réalisateur présente Robin des bois comme un leader respecté et écouté par ses hommes. Lorsque Robin donne ses ordres, la caméra reste centrée sur lui (il est au centre de l’attention des autres personnages) et fait un zoom
 arrière (passage d’un plan américain à un plan de demi-ensemble
) : cette illusion de mouvement renforce l’impression que ses instructions se propagent avec rapidité et efficacité dans la foule qui l’entoure.

- Comment le réalisateur montre-t-il que Richard est très attentif à la situation ?

Le réalisateur utilise deux plans d’insert
de Richard et de ses hommes encapuchonnés, qui écoutent attentivement Robin des bois (dont on continue à entendre la voix hors champ, en off).

- Comment Richard révèle-t-il son identité ? Qu’est-ce qui permet à tous de le reconnaître ? Qui sont les hommes qui l’accompagnent ? À quoi les identifie-t-on ?

Richard révèle son identité en ôtant son costume de clerc et sa capuche. Tout le monde le reconnaît, même s’il ne porte pas de couronne : il est vêtu comme un chevalier (il porte une cotte de maille et un camail) et son surcot est orné de ses armes (« gueules aux trois léopards d’or »). Les hommes qui l’accompagnent sont des croisés : on les identifie également à leurs surcots blancs ornés d’une croix rouge.

N.B. On peut faire remarquer aux élèves que le réalisateur utilise à nouveau  un zoom arrière (passage d’un plan poitrine à un plan de demi-ensemble) au moment où le roi enlève sa cape. Cette fois-ci, c’est plutôt pour exprimer la surprise qui se propage dans l’assistance. La révélation de l’identité du roi est également appuyée par la bande-son, avec une musique solennelle qui commence…

- Quelle est la réaction de Robin et de ses hommes ? Quel plan montre particulièrement le respect général témoigné à Richard ? À votre avis, pourquoi le roi leur demande-t-il à tous de se relever ?

Robin et ses hommes s’agenouillent spontanément devant le roi d’Angleterre : ce mouvement général de respect est montré par un plan d’ensemble en légère plongée, centré sur le roi. En demandant à tous de se relever, le roi leur montre qu’il leur pardonne leur vie de voleurs et les remercie de leur fidélité à sa couronne. Bref, il semble presque les traiter comme ses égaux ! On nous présente encore un roi très idéalisé…

- Quels nouveaux renseignements Blaise donne-t-il à Robin et à Richard ?

Blaise annonce que le prince Jean doit se faire sacrer roi le lendemain et que Lady Marianne, qui l’a prévenue, va être exécutée… Heureusement, Robin a une idée…

N.B. Faire remarquer aux élèves la valeur du dernier plan de la scène : Richard et Robin sont présentés de face, à hauteur égale, en gros plan. Le réalisateur cherche sans doute  à montrer que les deux personnages se sont rapprochés et sont désormais complices pour déjouer les plans du prince Jean.

Si le professeur dispose du DVD, il peut également montrer :

• L’intervention de Richard et de Robin lors du sacre du prince Jean (01:29:12-01:30:40)

- On peut faire remarquer aux élèves le plan d’arrivée du prince Jean, avec un premier travelling qui suit le personnage en question, puis qui se poursuit en travelling latéral droit pour montrer les hommes de Sherwood de dos, encapuchonnés de noir et armés de bâton, « dissimulés » au beau milieu de la foule.

- La mise en scène reste la même que dans la scène précédente (mais en plan fixe cette fois-ci) : le roi révèle son identité en enlevant son costume, ce qui déclenche une mêlée générale entre les soldats de Jean et les partisans de Richard.

• Le jugement final de Richard Cœur de Lion (01:34:45-01:37:09)

N.B. Un premier plan intéressant, qui commence par un travelling gauche en plongée, avec gros plan sur des armes jetées  (la bataille est finie, les soldats du prince Jean se rendent…), suivi d’un zoom arrière progressif avec travelling haut pour aboutir à un plan d’ensemble qui découvre le prince Jean cerné de croisés, en plongée, comme écrasé par son humiliante défaite. Dans le plan suivant, au contraire, le roi Richard est présenté devant son trône, en contre-plongée pour insister sur sa majesté retrouvée (tandis que le prince Jean en amorce, au premier plan, paraît flou et tout petit !).

Questions aux élèves :

- Quelle décision Richard prend-il à l’encontre de son frère Jean ? Est-ce conforme à la réalité historique ?

Richard bannit le prince Jean et ses partisans du royaume d’Angleterre. Cela n’est pas conforme aux faits historiques : normalement, Richard pardonne son frère et en fait son héritier ! Bien sûr, la fidélité historique importe peu ici : dans la logique très manichéenne du cinéma hollywoodien de cette époque, le méchant ne peut être que puni ! 

- Qu’accorde Richard aux hommes de Robin et à ce dernier ?

Richard accorde le pardon aux hommes de Sherwood et la main de Lady Marianne à Robin des bois. La fin est très hollywoodienne, là encore : Robin s’éclipse avec sa belle, sans répondre au roi ! L’amour passe avant le respect au monarque… La réaction du roi, quelque peu médusé, est d’ailleurs traitée de façon assez comique…

Conclusion

Dans les Aventures de Robin des bois (1938), le roi Richard Cœur de Lion est un personnage de l’histoire à part entière : il intervient dans les péripéties, participe à l’élément de résolution et instaure la situation finale.  Le film ne montre que ses qualités : chéri par tout son peuple (alors qu’il a ruiné le pays avec les croisades !), il est attendu comme le sauveur du trône d’Angleterre. C’est un souverain plein de bonté et de patience, à l’écoute de son peuple et ouvert à la critique. Il se montre débonnaire envers ceux qui lui sont restés fidèles mais punit sans pitié ceux qui l’ont trahi. Loin de vouloir faire un portrait historique fidèle de Richard 1er, le film représente plutôt un personnage de légende, un monarque parfait et idéalisé.

Étape 4 : Analyse d’un extrait de Robin des bois, prince des voleurs de Kevin Reynolds (1991)

Suggestion

Si le professeur dispose du DVD, il peut éventuellement montrer le générique d’ouverture du film (00:00:23-00:02:13) qui présente des plans de la tapisserie de Bayeux ! Les élèves la reconnaîtront-ils ?

• L’intervention finale de Richard Cœur de Lion (02:10:40-02:12:36)

Cette fois-ci, on peut montrer la scène directement aux élèves, sans introduction préalable.

Questions aux élèves :

- Que représente cette scène ? À quel moment de l’histoire de Robin des bois se situe-t-elle ?

Cette scène représenté le mariage de Robin des bois et de lady Marianne, à la fin de l’histoire.

N.B. On peut faire réfléchir les élèves sur  le premier plan de la scène. Le tilt descendant sert de transition avec la scène précédente (pour montrer qu’un certain laps de temps s’est écoulé entre les deux : il s’agit d’une ellipse temporelle) : il part d’un plan en contre-plongée totale sur un ciel d’automne (indice temporel qui renforce l’ellipse) et se termine sur le plan de face d’un prêtre (le frère Tuck), avec une croix rudimentaire en bois en arrière-plan : le décor du mariage est posé !

- Comment le roi Richard intervient-il d’abord dans cette scène ? Pourquoi ce choix de mise en scène ?

Le roi intervient tout d’abord en voix off (hors champ) pour interrompre la bénédiction finale du prêtre. Cette mise en scène permet évidemment de maintenir un certain suspens sur l’identité du « trouble-fête »… Le panoramique droit (imitant le mouvement des têtes qui se retournent) qui suit peu après est censé lever le mystère… mais le nouvel arrivant est caché par la tête de Lady Marianne sur la dernière image ! Les plans suivants ne sont pas plus révélateurs (plan d’insert sur les compagnons de Robin, plan coupé de dos des cavaliers qui avancent…) : le réalisateur ménage son effet de surprise !

- Qui reconnaît Richard en premier ? À quoi est-il identifiable ? Quelle est la réaction générale ?

C’est Marianne qui reconnaît immédiatement Richard. Le roi est identifiable à sa couronne et à son surcot orné du même blason. Il est toujours accompagné par des croisés (dont les surcots cette fois-ci sont décorés d’une croix blanche sur fond rouge…). Là encore, tout le monde s’agenouille spontanément devant le roi (sauf Lady Marianne, qui est sa protégée, et le personnage joué par Morgan Freeman : à son costume, on peut aisément faire deviner aux élèves qu’il s’agit d’un guerrier musulman, qui ne montre donc pas de respect envers un roi chrétien instigateur de croisades !).

- Pourquoi Richard veut-il « interdire le mariage » ? Comment la mise en scène présente-t-elle  Richard comme un personnage humain et sympathique ?

En fait, il s’agit d’une fausse péripétie : Richard ne veut pas vraiment interdire le mariage,  il insiste juste pour amener Marianne à l’autel, prouvant au contraire qu’il donne sa bénédiction à cette union. Le roi apparaît une fois de plus comme un homme sympathique et chaleureux : souriant, il embrasse Marianne et serre la main à Robin, se disant « honoré » et admettant qu’il lui doit son trône. C’est lui enfin qui déclenche l’ovation finale du peuple en levant les bras lorsque les jeunes mariés s’embrassent…

N.B. On peut faire remarquer aux élèves l’esthétique hollywoodienne un peu « kitch » du dénouement, très « fin des années 80 », avec l’envol romantique de blanches colombes et le thème du générique amorcé sur le dernier plan du baiser (le célèbre slow Everything I do de Bryan Adams qu’ils auront peut-être déjà entendu à la radio ?).

- À votre avis, Richard Cœur de Lion joue-t-il un rôle important dans ce film ?

Richard a un rôle complètement anecdotique dans cette version de Robin des bois : il n’intervient pas du tout dans le récit et arrive seulement « après la bataille » pour donner sa bénédiction au mariage final (mais après tout, Robin et Marianne se seraient quand même mariés, même sans lui !)

Conclusion

Dans Robin des bois, prince des voleurs de Kevin Reynolds (1991), Richard Cœur de Lion est une nouvelle fois présenté comme un roi idéalisé, humain et sympathique. Contrairement à la version de 1938, il ne participe pas du tout à l’action : Robin et son équipe ont déjà résolu le problème en son absence. L’arrivée du roi est finalement prétexte à un ultime faux rebondissement (on croit au début que le roi s’oppose au mariage), habilement mis en scène par le réalisateur. Le rôle de Richard, presque inutile, aurait même pu être supprimé dans l’intrigue. Mais il donnait une petite touche historique supplémentaire au film et permettait surtout aux producteurs de faire apparaître une star dans la distribution : Sean Connery (acteur écossais rendu célèbre pour son rôle dans la série des James Bond).

Étape 5: Analyse d’un extrait de Robin des bois de Ridley Scott (2010)

Suggestions

On peut éventuellement demander aux élèves de faire quelques recherches sur Ridley Scott et les films les plus célèbres qu’il a réalisés (ou qu’ils connaissent) : Alien (1979), Blade Runner (1982), Gladiator (2000), Kingdom of Heaven (2005).

Si le professeur dispose du DVD, il peut préalablement montrer aux élèves plusieurs extraits courts (entre 2 et 3 minutes) :

• La première apparition de Richard Cœur de Lion dans le film (00:04:40-00:06:50).

Questions aux élèves :

- À quelle date et en quel lieu l’histoire débute-t-elle ?

En 1199, lors du siège du château de Châlus, en France.

- Comment le roi est-il présenté dans le premier plan où il apparaît ? Pourquoi cela change-t-il des films précédents ?

Le roi est présenté couché torse nu sur son lit, avec un chien. Contrairement aux films précédents où il apparaissait comme un souverain puissant et majestueux, il semble ici malade et affaibli. Richard est également présenté de manière presque animale dans les premiers plans : sale et transpirant, il pousse des grognements et s’ébroue comme un chien lorsqu’il fait sa toilette.

N.B. Faire remarquer aux élèves le geste du serviteur, qui touche l’orteil du roi pour le réveiller (geste très… familier !).

- Les acclamations des soldats sont-elles spontanées ? Comment le roi y réagit-il ?

Les acclamations des soldats ne sont pas spontanées : elles sont déclenchées par le général du roi avant son arrivée. On peut donc douter de leur sincérité ! Le roi semble d’ailleurs n’y prendre aucun plaisir et demande à son général de faire cesser ces cris : ils lui donnent mal à la tête (Comparaison : « On dirait que le diable sonne le tocsin ! »). On est bien loin du roi compréhensif et proche de ses soldats…

N.B. Un plan esthétiquement intéressant en 00:05:38 : léger travelling qui suit le roi sortant de l’ombre de sa tente vers la lumière extérieure du camp. Faire remarquer aussi l’expression de Richard lorsqu’il coiffe son casque couronné (00:05:48) : il ferme les yeux, comme s’il souffrait et qu’il s’agissait d’un poids pénible à porter.

- Que fait le roi une fois monté à cheval ? Est-ce prudent ? Qu’est-ce que cela prouve sur son caractère ?

Une fois armé et monté à cheval, le roi se saisit d’une bannière (décorée de ses armes, toujours !) et se lance à l’assaut du château, seul, sous une pluie de flèches, au mépris du danger ! Richard est présenté comme un roi téméraire, qui  ne fait preuve d’aucune prudence et prend des risques inconsidérés. Les généraux (qui ne s’attendaient sans doute pas à un tel geste) ordonnent d’ailleurs immédiatement aux soldats de le couvrir.

N.B. Cet extrait peut également être intéressant si les élèves ont étudié le siège des châteaux forts en histoire (créneaux, herse, barricades, poix, etc.) 

Il sera peut-être utile d’expliquer aux élèves l’expression « Sus aux Français ! » (00:06:48) afin d’éviter toute confusion…

• La rencontre de Robin avec Richard Cœur de Lion (00:13:05-00:17:43)

Si le professeur dispose du DVD, il peut montrer la scène à partir de 00:11:39.

Si le professeur ne dispose pas du DVD, il convient de préciser aux élèves le contexte de la scène étudiée : après la bataille, les soldats se reposent au camp et se divertissent. Robin gagne de la nourriture et de l’argent en proposant à certains soldats de jouer au jeu des gobelets. Le roi, quant à lui, est en proie au doute (« Le cœur de lion est miteux ! ») : il décide de se mêler incognito à son armée avec son général Loxley, incognito (en capuche bien sûr !), pour savoir ce que ses hommes pensent réellement de lui et découvrir parmi eux « un homme sincère »…

- De quoi le soldat accuse-t-il Robin ? Pourquoi lui interdit-il de toucher les gobelets ?

Le soldat accuse Robin de tricher et d’escamoter le pois lorsqu’il mélange les gobelets : d’après lui, le pois n’est sous aucun d’entre eux. Il interdit à Robin de toucher les gobelets pour éviter qu’il ne remette le pois à son insu.

- Par quel procédé de mise en scène le réalisateur montre-t-il que l’accusation du soldat est fausse ? 

Lorsque le soldat soulève le dernier gobelet, certain qu’il n’y a pas de pois dessous, la caméra reste sur son visage, en plan fixe. Ce sont les rires de l’assistance (hors champ) qui font comprendre au spectateur qu’il s’est trompé. Ce n’est que lorsque le regard du personnage se baisse que le réalisateur montre les gobelets et le pois (en gros plan) pour confirmer son erreur.

- Qui porte le premier coup ? Pourquoi ? Comment le réalisateur accentue-t-il la violence de ce geste ?

C’est Robin qui porte le premier coup, lorsque le soldat fait mine de reprendre son argent. Pour accentuer la violence du geste, le réalisateur montre trois fois le même coup, mais sous trois angles de vue différents, dans une succession de plans très rapide.

- Comment le roi se trouve-t-il mêlé à cette bagarre ? Le roi est-il immédiatement reconnu par les soldats ? S’agenouillent-ils spontanément devant lui comme dans les autres versions ?

Le soldat a attrapé Robin et le fait tournoyer sur ses épaules. Le roi est malencontreusement heurté au visage par les pieds de Robin et tombe à moitié assommé sur des sacs de farine. Les soldats ne reconnaissent pas tout de suite le roi (sauf peut-être par Robin, qui l’a vu de plus près, sans sa capuche…). S’ils s’agenouillent, c’est parce que le général Loxley le leur ordonne (en les traitant « d’imbéciles » !).

N.B. Faire remarquer la similitude entre les scènes où les sujets du roi s’agenouillent devant lui : même plan d’ensemble, en légère plongée, qui met en valeur le mouvement général.

- Comment le roi réagit-il d’abord à cet incident ?

Dans un premier temps, Richard semble s’amuser de l’incident : il en rit et modère même la colère de Loxley (« Ces hommes sont des soldats qui ripaillent, des pécheurs comme je les aime ! »).

- Par quel procédé cinématographique le réalisateur montre-t-il que Robin et le soldat sont dans une situation délicate ?

Robin et le soldat sont montrés à genoux, avec un plan en plongée, dans une position d’humilité et de vulnérabilité. La cape noire du roi (en amorce à droite, au premier plan) semble représenter une sombre menace .

- Quelle qualité Robin démontre-t-il en avouant qu’il a porté le premier coup ? Par conséquent, que lui demande le roi ? Quelle est la réaction de Loxley ? Comment l’embarras de Robin est-il exprimé dans le film ?

Robin fait preuve d’honnêteté et de sincérité : c’est justement ce que recherche Richard. Voilà pourquoi il lui demande ce qu’il pense de sa croisade et si Dieu sera satisfait de son « sacrifice ». Dans un plan d’insert, Loxley somme Robin de se taire en lui faisant un discret « non » de la tête : il veut protéger le roi de la vérité. L’embarras de Robin est exprimé avec un long plan fixe (sur lui et son  compagnon) d’une durée de 9 secondes dont… 8 secondes de silence.

N.B. Faire remarquer aux élèves que le roi est très différent de celui présenté dans les autres films : au lieu de faire se relever tout le monde, il fait s’agenouiller derechef ceux qui ont eu le malheur de se redresser trop vite !

- Que répond Robin au roi ? À quel événement historique fait-il référence ? D’après lui, qu’en a-t-il résulté ?

Robin répond que Dieu désapprouve Richard à cause du massacre de 2500 musulmans qu’il a ordonné lors de la prise de la ville d’Acre (en 1991). D’après lui, après cet acte de barbarie, tous les soldats de l’armée de Richard sont « sans Dieu » : ils ne méritent pas le salut éternel qu’on leur a promis lorsqu’ils sont partis en croisade.

- Quels procédés cinématographiques sont utilisés pour traduire la tension de l’assistance lorsque Robin parle ?

La bande-son contribue à instaurer une ambiance angoissante, avec une musique dramatique qui commence avec l’explication de Robin. Le réalisateur alterne les gros plans de Robin avec un plan général des protagonistes et de l’assistance (léger travelling droit, suivi d’un zoom avant très lent - et presque imperceptible - qui resserre le cadre et traduit sans doute la tension générale), puis avec un gros plan sur le visage du roi (avec le même type de zoom), regardant fixement Robin. La caméra fait ensuite un panoramique gauche ascendant sur la foule agenouillée, toujours montrée en légère plongée, et comme accablée par les propos de Robin… Les Croisés de Richard apparaissent ici sous un jour bien différent : une bande de gueux et d’assassins sales et misérables, que Dieu même a reniés…

- Quelle est la réaction de Richard aux propos de Robin ? Comment comprenez-vous ces paroles ? Est-ce un reproche ou un compliment ?

Le roi se rapproche de Robin (alternance de champ / contre-champ en gros plan, avec l’interlocuteur en amorce de dos au premier plan), mais il ne s’agit pas d’ici d’un rapprochement très amical. Le face-à-face des deux hommes exprime plutôt l’affrontement (inégal !) et la menace. Richard estime que Robin est « Courageux, honnête… et naïf » et que c’est « un Anglais, un vrai ! »

Suggestion : Le professeur peut, s’il le veut, arrêter la scène sur cette dernière phrase pour permettre aux élèves de faire des hypothèses sur la suite : Que signifient vraiment les paroles du roi ? Sont-elles positives ou négatives ? Va-t-il punir Robin pour son audace ou récompenser sa sincérité ? Après un petit débat, on peut montrer aux élèves la fin de la séquence…

- Comment le spectateur comprend-il qu’un certain laps de temps s’est écoulé entre les paroles de Richard et le plan qui suit ? Quelle récompense la sincérité de Robin a-t-elle reçu ? À quel surnom du roi Richard cela peut-il faire penser ?

On passe d’un plan en extérieur nuit à un plan en extérieur jour. Le spectateur comprend naturellement qu’il y a eu une ellipse temporelle : la fin de la nuit n’est pas racontée dans le film, on passe directement au lendemain matin. Contrairement à ce qui se fait souvent dans le cas d’une ellipse au cinéma, le réalisateur n’a pas fait de transition entre les deux scènes (avec un fondu enchaîné au noir
 par exemple) : le plan suivant commence « cut » 
 et le spectateur est immédiatement transporté d’une situation à une autre, sans explication ni préparation, ce qui provoque un effet de surprise. En effet, contrairement à ce que l’on pouvait éventuellement penser, le roi a récompensé la sincérité de Robin… en le mettant au pilori, lui et ses compagnons, peut-être en l’attente d’un futur châtiment… ! Cette réaction imprévisible rappelle l’un des surnoms de Richard, Oc e No (« Oui et non »), que lui valait son tempérament versatile… 

- Que décide Robin à la fin de cette scène ?

Robin déclare qu’il ne doit plus rien, « ni à Dieu, ni au roi » et décide de quitter l’armée dès qu’il sera libéré. Contrairement aux versions précédentes, Robin n’est pas un partisan du roi Richard au début du film : c’est un déserteur de son armée !

• La mort de Richard Cœur de Lion (00:19:54-00:21:26).

La mort de Richard était déjà annoncée dans la première scène : combattant en première ligne et prenant beaucoup de risques, il est touché au cou par un carreau d’arbalète (tiré par un simple cuisinier !). La panique des hommes de Richard est traduite par un montage assez rapide et plusieurs travellings à l’épaule (qui donnent un côté « reportage » très réaliste). On notera l’intéressante plongée en travelling tournoyant (00:20:53-00:20:56) sur le corps du roi  blessé : la mort semble presque s’abattre sur lui comme un oiseau de proie. Richard, même mourant, montre une certaine inconscience : comme Loxley appelle un chirurgien, le roi lui demande s’il est blessé, puis réclame du vin. Petite entorse à la réalité historique : dans le film, Richard décède presque immédiatement, alors qu’il ne succombe normalement à sa blessure que onze jours plus tard…

Conclusion

Le Robin des Bois de Ridley Scott (2010) prend le contrepied des versions précédentes de la légende de Robin des Bois : au lieu d’intervenir en fin de récit, le roi apparaît dès le début du film et disparaît brutalement dans les vingt premières minutes. La mort de Richard constitue l’élément perturbateur, obligeant à envisager l’histoire de Robin des bois sous un nouvel angle, avec un autre modèle de narration. Ridley Scot propose également un Richard Cœur de Lion très éloigné de sa représentation traditionnelle. Ce n’est pas un souverain magnifique, mais un homme fatigué par la guerre et dévoré par le doute. Ses hommes ne le respectent qu’en apparence : las des combats, ils souhaitent avant tout regagner leur pays et regrettent peut-être de l’avoir suivi dans sa croisade. Richard est certes  inquiet de l’opinion que ses soldats ont de lui, mais il ne supporte pas la critique et punit sévèrement la sincérité qu’il prétend  rechercher. Il est surtout présenté comme un guerrier téméraire, qui aime combattre, mais qui est aussi capable des pires actes de barbarie, comme le massacre de la prise d’Acre en 1191. Loin de l’idéaliser, Ridley Scott a voulu montrer un visage beaucoup plus sombre de Richard Cœur de Lion, sans doute plus proche d’ailleurs de la réalité historique…

Prolongements possibles

Littérature jeunesse

- Robin des bois de Pierre Dubois (1997, Casterman)

- Robin des bois de Michael Morpugo (2010, Gallimard jeunesse)

- Robin des bois : le Prince des voleurs d’Alexandre Dumas (2010, Points)

- Ivanhoé de Walter Scott, adapté par Armand Rio (2009, Livre de Poche Jeunesse)

- La dernière flèche de Jérôme Noirez (2010, Mango) > l’histoire de la fille de Robin des bois !

BD

- Richard Cœur de Lion (Tomes 1 et 2) de Brrémaud et Bertolucci (2005 et 2007, Soleil)

- Ivanhoé (Tomes 1 et 2) de Yann et Elias (2009 et 2010, Delcourt)

Films

- Robin des bois de Walt Disney (1973)

- Ivanhoé de Richard Thorpe (1952)

- Robin des bois de John Irvin (1991)

- Sacré Robin des bois de Mel Brooks (1993) > une version… parodique !

�	1. Le travelling est un déplacement physique de la caméra,(en avant, en arrière, à gauche ou à droite, en haut ou en bas) au moyen de rails, d’un charriot, d’une grue ou tout simplement à l’épaule. Il peut être couplé avec un panoramique.


�	2. Le panoramique est un pivotement latéral (à droite ou à gauche) ou vertical (en haut ou en bas) de la caméra, qui reste sur son axe. (en anglais : pan ou pan shot)


�	3. La plongée est un axe de prise de vue qui présente le sujet vu de haut, tandis que la contre-plongée présente le sujet vu du bas. On parle de « plongée totale » ou de « contre-plongée totale » lorsque l’axe de l’objectif est vertical par rapport au sujet.


�	4. Le zoom est également appelé  « travelling optique » : contrairement au vrai travelling, l’impression de mouvement avant ou arrière n’est pas donnée par un déplacement physique de la caméra mais par une modification de la distance focale de l’objectif.


�	5. Pour les différentes valeurs de plan, nous renvoyons au site de l’académie de Reims : � HYPERLINK "http://www.ac-reims.fr/datice/lettres/cinema/plans.htm"��http://www.ac-reims.fr/datice/lettres/cinema/plans.htm� 


	Les schémas de ce site, très bien faits, peuvent être utilisés avec les élèves.


�	6. Un plan d’insert est une image insérée au montage qui attire l’attention du spectateur sur un détail nécessaire à la pleine compréhension de l’action.


�	7. Avec un fondu enchaîné au noir, la dernière image de la scène s’assombrit progressivement jusqu’à un écran noir, qui s’éclaircit ensuite sur la première image de la scène suivante.


�	8. « cut » : passage immédiat d’un plan à un autre, sans transition. Le cut est naturellement utilisé entre les plans d’une même scène (définie par une unité de lieu et de temps).





